
Pierre de Coubertin parlant des jeux, disait à
peu près ceci : "l'essentiel, c'est de participer".
Il a peut être raison l'initiateur des Jeux olym-
piques. Car, participer, c'est se faire connaître,
c'est exister. Ok !
Pris sous cet angle, nous avons raison de faire
d'être au rendez-vous de toutes les compéti-
tions internationales. Mais, jusqu'à prix ? Qu'ils
soient footballeurs, basketteurs, handballeurs,
marathoniens, boxeurs, c'est la grande décep-
tion. Et dire que le Présida, depuis son acces-
sion à la magistrature suprême, ne cesse de
débloquer des moyens !inanciers colossaux
pour la promotion du sport chez nous. Et nous
les contribuables gabonais, nous savons ce que
nous coûte ce sacri!ice. En retour, ce sont les
défaites qu'on nous rapporte. Est-ce bien payé
?

A part le coup d'éclat des Panthères à la Can-
2012 qui a fait rêver tout un peuple, c'est la
grande désillusion avec nos sports. Bilan : zéro
au quotient. Rien, absolument rien qu'ils en-
grangés. Sauf, à chaque participation, la honte
et la déception des éliminations dans des
conditions humiliantes. On a cru aux U23, on a
récolté le naufrage à Libreville comme à Ba-
mako. A Yaoundé, on a essayé, mais, à Kins-
hasa, ce fut la déroute alors que nous étions les
champions de la sous-région. Là-bas à Radès,
c’est la descente aux enfers pour nos basket-
teurs qui accumulent défaite sur défaite. Alors,
dans ces cas-là, l'essentiel est-il de participer ?
Franchement, si on n'est pas à la hauteur,
qu'on se casse un moment, car, la honte pour
le pays, ça ne peut plus continuer comme ainsi
quoi...

Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya
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S O C IÉTÉ
LE S  N O UVEAU X I N ST I TUTE U R SLes lauréats – 300 au total – de la 12e promotion de l'Ecolenormale des instituteurs de Libreville (Enil), baptisée IdaReteno Assonouet, ont reçu leurs parchemins hier, au boutde deux ans de formation. Leur mission ? Contribuer àl'amélioration du système éducatif gabonais.

FA I T  D IVE R S
D U C HANVR E  I N D I E N  DAN S  U N  SAC D E  CD  !Trois hommes, à qui appartenait un sac de disques com‐pacts (CD) à l'intérieur duquel était dissimulée une impor‐tante quantité de chanvre indien, viennent d'être interpelléspar la Bac et la DSP, à la suite d'une opération menée aucœur du marché Mont‐Bouët.

ÉC O N O M I E
Firba : rendez-vous en novembre Page 4

S O C I É T É
Les champions du bac honorés par Airtel Gabon
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FA I T  D IVE R S
Le faux lieutenant Page 8

AF R O BAS K ET  :  ÇA  N E  S 'AR RAN G E  PAS  !

Ecrasée (49‐96) deux jours auparavant par l'Egypte, la sé‐lection nationale a été une nouvelle fois largement dominéehier par le Mali (54‐78), à l'issue de son deuxième match àl'Afrobasket, à Radès (Tunisie). Sa prochaine sortie, ce di‐manche, face au Cameroun ne s'annonce pas davantagecomme une partie de plaisir.
L’HÔP I TAL  PAU L  I GAM BA À  L 'ABAN D O N

L'hôpital Paul Igamba (HPI), l'un des plus beaux édi"ices dela capitale économique, sombre chaque jour un peu plusdans la décrépitude. Son environnement immédiat, aussi. Ilest vrai que voilà huit ans qu'il aurait dû être réhabilité,selon une annonce faite à l'époque. Un spectacle désolantaux yeux des Portgentillais.
I L S  J O U E NT  L E U R  T Ê T E  !  

Avec 5 points de retard sur le premier non relégable, OM etAS Solidarité n'ont pas d'autre choix que de remporter leursmatches de  la 24e et antépénultième journée du National‐Foot contre Port‐Gentil FC et le FC 105 s'ils veulent entre‐tenir un mince espoir de maintien au sein de l'élite.

Les habitants du regroupement des quartiers Ngouriki, Nkaritom, Kombani et Elata Ba-
kota, réunis au sein de la coopérative Ngokoela à Ovan, dans le département de
la Mvoung (Ogooué-Ivindo), viennent d'entrer en possession de leur forêt communau-
taire. Au cœur de cet espace d’environ 4 800 hectares, ils pourront désormais, confor-
mément à la réglementation, chasser, pécher, planter et collecter les produits forestiers
non ligneux pour la vente, tout en exploitant de façon rationnelle leur nouvel environ-
nement économique. Depuis deux ans et demi, Ngokoela sert de site pilote au projet
de gestion durable de la faune sauvage et du secteur de la viande de brousse en
Afrique centrale.
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I LS ONT LEUR FORÊT !
Gestion durable de la faune et de la flore 
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